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Bilan des Priorités 2018-2019 
Un nombre important d’actions ont été posées par l’équipe de travailleuses, les membres du CA et la 
coordination intérimaire cette année afin de poursuivre la restructuration organisationnelle de La 
Débrouille et ainsi nous assurer que notre organisme assume pleinement sa mission auprès des 
femmes et enfants victimes de violence conjugale de notre région. Au bout de cette année, nous 
pouvons affirmer que notre organisme est sur la bonne voie. Portée par un souffle nouveau, notre 
équipe est déterminée à avancer. Voici un aperçu des réalisations en lien avec les priorités annuelles 
déterminées par l’Assemblées des membres l’an passé : 
 
Priorité 1 : Les membres du conseil d’administration recommandent que la Débrouille, avec la 
collaboration de Madame Catherine Lavoie du Groupe Véga, implantent une nouvelle structure 
organisationnelle correspondant aux valeurs de la maison d'hébergement. 
• Après réflexion, le CA a décidé de mettre fin au mandat du Groupe Véga pour se concentrer sur le 
climat de l’équipe avant de poursuivre la réorganisation en tant que telle. Après une année sans 
direction et une crise importante, l’équipe, en sous-effectif, était à bout de souffle et avait besoin de 
répit. 
• Le CA a engagé une coordonnatrice intérimaire pour assurer la transition jusqu’à la mise en place 
d’une nouvelle structure organisationnelle. 
• Nous avons engagé une consultante spécialisée en traumatisme vicariant, Mme Jeanne-Marie 
Rugira, a qui nous avons confié le mandat de « Prendre soin de l’équipe ». Elle a réalisé plus de 150 
heures de rencontres individuelles et de groupe avec les travailleuses. 
• Dix nouvelles travailleuses ont été engagées et formées. 
• L’horaire de travail a été revu afin d’assurer une rotation des travailleuses sur les quarts de jour et 
de soir. 
• Un système de garde a été mis en place afin que les travailleuses qui sont seules sur leur quart de 
travail puissent se référer à une collègue d’expérience au besoin. 
• Un nouveau poste d’intervenante femme a été créé et octroyé, afin d’assurer un doublage des 
quarts de travail de jour et de soir, sur semaine. 
• Une démarche de reconnaissance des efforts exceptionnels fournis par les travailleuses, qui ont 
assuré en collectif la direction de l’organisme pendant un an, a été réalisée. Des congés 
compensatoires et un boni leur ont été versés. 
• Une culture de codéveloppement professionnel a été implantée et trois rencontres ont été tenues 
avec les travailleuses. 
• Deux rencontres intensives, de type lac-à-l’épaule, pour traiter de l’histoire collective et rêver l’avenir 
de l’organisme, ont été tenues. 
• Nous avons amorcé un processus de révision et de mise à jour de l’échelle salariale et de la 
politique des conditions de travail. 
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Priorités 2 : Les membres du conseil d’administration recommandent la réorganisation des 
locaux selon les besoins du personnel. 
• Plusieurs aménagements ont été réalisés : Achat de meubles pour l’installation d’un salon pour les 
femmes et enfants, réaménagement de la salle de jeu, aménagement d’un salon d’accueil et d’un 
bureau d’intervention, renouvèlement de la literie des chambres pour femmes et de certains 
matelas. 
• Des petits travaux ont été réalisés : peinture, achat de rideaux, décorations pour rendre la maison 
plus accueillante et confortable. 
• Un budget a été alloué pour la rénovation du bureau d’intervention, les travaux se feront en juin 
2019. 
• Un nouveau système téléphonique a été acheté sera installé en juin 2019, en remplacement de 
l’ancien qui occasionnait de nombreux ratés. 
 
Priorité 3 : Les membres du conseil d’administration recommandent une plus grande 
présence sur les tables de concertation, les comités, etc. 
• Le CA a créé un nouveau poste d’intervenante socio-politique. Cette travailleuse a assumé de 
nombreuses responsabilités afin, notamment, de nous représenter sur diverses tables de 
concertation, projet d’actions collectives et activités de sensibilisation. 
• Des efforts ont été déployés afin d’améliorer nos relations avec nos partenaires et de créer de 
nouvelles alliances dans notre communauté. 
 
Priorité 4 : Les membres du conseil d’administration recommandent de poursuivre le 
développement des médias sociaux en plus de maintenir les publicités radio. 
• Nous avons acheté un plan de publicité radio par lequel nous avons diffusé 133 messages. 
• Notre intervenante socio-politique a animé de façon assidue notre page Facebook qui compte 
désormais 395 abonné-e-s et par laquelle nous avons rejoint 27 197 personnes via nos différentes 
publications. 
• Notre site Internet a été créé et mis en ligne : www.ladebrouille.ca 
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Coordonnatrice par intérim
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Chères femmes, 
 
C’est avec beaucoup d’admiration et de reconnaissance que le conseil d’administration 
de La Débrouille vous partage ces mots. 
 
Cette année en fut une de grands changements organisationnels et le travail accompli 
est phénoménal. Que ce soit au jour le jour dans la maison, lors des réunions d’équipe 
ou encore pendant les lacs-aux-insolentes, La Débrouille a été réfléchie et réinventée 
en ayant toujours comme phare, comme guide à ses actions, les femmes et les enfants 
victimes de violence conjugale. De tels changements au sein d’une organisation 
amènent nécessairement quelques tremblements de terre et vous avez su y faire face 
avec cœur, patience et dévouement. Quelle fierté pour nous, les administratrices, 
d’œuvrer avec vous! 
 
Nous trouvons aussi essentiel de souligner l’intensité de la vie qu’impose le travail en 
maison d’aide et d’hébergement. Une intensité, oui, épanouissante et stimulante, mais 
oh combien exigeante! Que vous soyez hébergées ou que vous soyez travailleuses, 
l’univers dans lequel vous évoluez demande de la force, du courage et un espoir 
indomptable. Chacune d’entre vous travaille à faire évoluer notre société vers toujours 
plus d’égalité, de justice sociale et d’ouverture. Le féminisme teinte vos actions, de telle 
sorte que vous provoquez au jour le jour des transformations individuelles et sociales 
importantes en vous indignant contre le système patriarcal. Vous êtes des guerrières- 
pacifiques aux cœurs immenses et aux rêves altruistes. 
 
Permettez-nous de rêver un peu… Nous voyons à l’horizon un avenir rempli de projets 
pour La Débrouille – des projets féministes, sociaux et politiques, mais aussi un milieu 
de travail dans lequel des intervenantes s’y épanouissent et marchent ensemble pour 
annihiler la problématique de la violence conjugale. Nous continuerons, ensemble, soit 
les membres, les intervenantes, les femmes hébergées et les administratrices de 
construire un monde sans violence diffusé par le prisme sensible du cœur de La 
Débrouille. Qu’en dites-vous? 
 
 
 
 
 

Mot du conseil d'administration
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Un immense merci à, vous, toutes les travailleuses. Nous sommes conscientes que vous 
œuvrez souvent dans l’ombre, étant donné que la mission de La Débrouille crée, par 
moments, un milieu hermétique. Or, en tant qu’administratrices, nous avons un accès 
privilégié à votre travail. C’est pourquoi nous trouvons crucial de souligner, ce soir, à quel 
point ce que vous accomplissez quotidiennement est précieux et synonyme d’émancipation 
pour beaucoup de femmes. 
 
Un merci gorgé de respect aux femmes, quelle inspiration pour nous toutes qui sommes en 
contact avec tant de résilience et de ténacité! Vous nous impressionnez et vous nous 
donnez la force et la passion de nous impliquer activement à La Débrouille… 
 
Nous tenons également à remercier toutes les membres de La Débrouille. Merci pour votre 
soutien et pour votre engagement. Nous travaillons toutes ensemble à faire chavirer le 
grand navire de l’ignorance pour qu’enfin naisse de nos actions, de notre indignation et de 
notre insolente détermination une société égalitaire, féministe et empathique. 
 
                                   Les administratrices du conseil d’administration de La Débrouille 

Mot du conseil d'administration
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Chères membres, 
 
C'est avec une grande fierté que nous pouvons vous annoncer que toutes les priorités rêvées 
pour 2018-2019 ont été répondues !  
Durant toute cette année, La Débrouille, en plus de conserver son offre de services pour 
femmes et enfants victimes, s'est focalisée sur sa propre reprise de pouvoir.  Nous avons 
travaillé à stabiliser notre équipe, et nous sommes maintenant une vingtaine de travailleuses 
formées à œuvrer 24h/24, 7jours/7, auprès des femmes et des enfants. 
Dans le but de continuer d'offrir des services de qualité et en constante amélioration, nous 
avons mis en place des pratiques basées sur le co-développement de compétences et avons 
pris le temps de réfléchir notre structure organisationnelle en cohérence avec l'approche 
féministe. 
Nous avons appris à prendre soin de nous pour prendre soin des femmes et des 
enfants, mais également, pour soigner nos liens avec nos partenaires, alliés dans nos 
luttes. 
 
Tout ce vent de changement apporte aussi avec lui la création d'une page Facebook et la 
mise en ligne, sous peu, de notre site Internet. La maison quant à elle a bénéficié d'une 
réorganisation et d'un relooking total, pour un plus grand bien-être de ses pensionnaires !  
 
Notre reconnaissance se porte tout particulièrement cette année envers les femmes qui nous 
ont accompagnées à "tenir debouttes" et à continuer d'offrir les meilleurs services durant cette 
longue traversée que fut 2018-2019. 
Merci à Jeanne Marie Rugira, notre consultante externe, Marie Beauchesne, coordonnatrice 
par intérim et merci à notre conseil d'administration, d'avoir tenu la barque avec nous et rêvé 
grand. 
 
Enfin, nous ne pourrions finir sans honorer toutes ces femmes et enfants que nous côtoyons 
tous les jours, qui nous élèvent avec eux et nous apprennent la résilience. 
 
La Débrouille est devenu un lieu où nous osons rêver ... 
 

Mot de l'équipe

L'équipe des travailleuses
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Depuis 1985, la Débrouille accompagne des femmes et des enfants victimes de violence 
conjugale afin de leur offrir un milieu de vie sécuritaire et accueillant.   

 
Bien que nous soyons en 2019, la violence conjugale demeure une problématique bien ancrée 
au sein de notre société québécoise. Les formes sont multiples et trop souvent banalisées. Des 

milliers de femmes et enfants vivent encore dans la peur et l'isolement.  
 

La Débrouille est un lieu de solidarité où les femmes peuvent reprendre du pouvoir sur leur vie 
et briser le cycle de la violence conjugale. Les forces de chacune sont mises de l'avant afin 
qu'elles puissent repartir plus outillées et "empuissancées" à pour poursuivre leur chemin... 

 
 
 
 

Présentation de l'organisme

À la Débrouille, les femmes et les enfants sont au 

coeur de notre mission. 

• Accueil et hébergement dans un milieu de vie sécuritaire 

• Des accompagnements dans les démarches 

• Des activités de sensibilisation et des activités récréatives 

• Un service externe, d’écoute, d’information et d’accompagnement pour les femmes non 

hébergées 

• Un suivi individuel ou de groupe pour les femmes victimes de violence conjugale 

• Un suivi individuel auprès des enfants et de leur mère en hébergement et en post- 

hébergement

Nos services
Tous nos services sont gratuits et confidentiels 24/7
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La violence conjugale, c'est quoi ?

 Elle est « la manifestation de rapports de force historiquement inégaux qui ont aboutis à la 
domination des hommes sur les femmes.» Elle se perpétue à travers les générations par 
l'entremise de la socialisation sexiste. À son tour, la socialisation sexiste accroît la tolérance 
sociale face à la violence conjugale. 
 
Souvent assimilée au concept de violence conjugale, la violence physique n’est pourtant pas la 
seule forme de violence dont les femmes sont victimes au sein de leurs relations. Méconnues, 
ces autres formes de violence sont souvent minimisées mais sont toutes aussi insidieuses que 
la violence physique et laissent des marques indélébiles dans le corps et le cœur d’une femme. 
Dans la majorité des cas, la violence s’aggrave au fil du temps allant de la violence 
psychologique, à la violence physique et parfois même jusqu’à l’homicide conjugal ou le 
suicide. C’est ce qu’on appelle l’escalade de la violence. Cela peut augmenter très vite et les 
formes de violence peuvent s’enchainer très rapidement, ou prendre des mois, voire des 
années… 
Il est important de savoir que le partenaire violent prémédite sa violence et la choisit comme un 
moyen rapide et facile de régler un conflit et ainsi, de continuer à imposer son contrôle sur la 
femme. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La violence conjugale peut prendre différentes formes: 
Violence économique 

Violence physique 

Violence psychologique 

Violence verbale 

Violence sexuelle 

Cyberviolence 

Violence spirituelle 
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La violence post-séparation

Les femmes espèrent qu'en quittant le conjoint, la violence cessera. Malheureusement, la 
violence conjugale ne cesse pas nécessairement après la rupture. La violence post-séparation 

est bien réelle et vécue par encore trop de femmes et d'enfants. 
 

En plus des formes de la violence conjugale, différentes stratégies peuvent être utilisées par 
l'ex-conjoint pour maintenir le pouvoir sur son ex-conjointe : harcèlement, menaces de mort, 
entrées par effraction, démarches judiciaires incessantes et pénibles, menaces de retirer la 

garde des enfants, etc. 
 

La séparation peut être une période charnière au niveau de la dangerosité pour les femmes 
victimes de violence conjugale et leurs enfants. En effet, la violence peut s'intensifier durant 
cette période allant jusqu'à l'homicide conjugal. Notons qui survient, la plupart du temps, les 

mois suivants la séparation. 
 

En raison de cette intensification de la violence et des conséquences chez les femmes et 
leurs enfants, il arrive que celles-ci se mettent à douter de la rupture. Les femmes et les 

enfants ont le droit de vivre une vie exempt de la violence. Les maisons d'aide et 
d'hébergement comme la Débrouille sont des lieux où les femmes peuvent venir échanger 

avec des intervenantes et ainsi, trouver des solutions pour se sortir définitivement du cycle de 
la violence conjugale. 

 
Néanmoins, nous avons besoin de nous mobiliser collectivement, d'arrêter de banaliser 

et de minimiser les impacts de la violence post-séparation pour soutenir les femmes 
victimes de violence conjugale. C'est dans cet optique que la Débrouille lutte 

quotidiennement pour sensibiliser les partenaires et la population à ces enjeux de 
société. 
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Nos services d'hébergement en 2018-2019

La Débrouille a accueilli cette année plus de 85 femmes et 112 enfants 
pour des séjours allant de 1 nuit à 3 mois d'hébergement; 
Selon nos statistiques, la durée moyenne d'un séjour serait de 13 jours.

Pendant leur hébergement, les femmes bénéficient 
d'un suivi personnalisé, adapté à leurs besoins 
ainsi que de divers suivis de groupe favorisant la 
coopération entre femmes et la déprivatisation de 
la problématique sociale de violence conjugale. 
 
 
Cette année notre équipe a accompagné:

Rencontres individuelles 253 
 
Rencontres informelles 4530 
 
Rencontres "Comment ça va?" 30 
 
Réunion de vie communautaire 52

En plus d'assurer des accompagnements à 
toutes ces femmes à l'hébergement, les 
travailleuses ont également assuré la ligne 
téléphonique 24/7 et répondu à 1217 
femmes victimes, proches, partenaires et/ou 
professionnels. 

Comment ça va ? 

Rencontre de groupe qui a pour but d'échanger 

autour de plusieurs thèmes sous forme d'atelier, 

dans l'optique de comprendre les impacts et 

conséquences de la violence conjugale et favoriser 

la reprise de pouvoir.

Réunions de vie 
communautaire 

A chaque semaine, une rencontre 
afin de favoriser un milieu de vie 

harmonieux, s'entendre sur 
l'organisation de la maison.

Rencontres informelles ou intervention de "cuisine" Grâce au milieu de vie et au fonctionnement 24/7, les travailleuses interviennent auprès des femmes en tout temps au coeur des espaces communs de la maison. Chaque occasion est une opportunité de cheminer...
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 Nos services externes en 2018-2019 
 

La Débrouille offre depuis de nombreuses années des services à l'externe qui visent à 
poursuivre l'accompagnement des femmes suite à leur hébergement ou à accueillir et 

intervenir auprès de femmes victimes dont la situation ne nécessite pas l'hébergement. 
 

Cette année, nos intervenantes externes ont cheminé auprès de  131 femmes. 
 

Les services externes se déclinent en deux catégories:

Rencontres de groupes (suivi 1 et 2)   43
Consultation en face à face  325

Consultation téléphonique 245

Accompagnements dans les démarches   16 

Les interventions individuelles Les suivis de groupe

Les suivis de groupe à l'externe sont 
offerts sur une base de 6 rencontres. Ils 

ont pour but de renforcer les femmes 
dans leur compréhension de leur vécu, 

diminuer les conséquences de la 
violence et partager leur chemin dans un 

lieu intime et porteur. 
L’approche de groupe utilise différents 
médiums: le mouvement, le dessin, la 

méditation, l'écriture...
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 Nos services jeunesse en 2018-2019

Au courant de cette année, nos intervenantes 
jeunesse ont accompagné plus de 54 mères et 

99 enfants dont 26 mères et 45 enfants en 
hébergement ainsi que 28 mères et 54 enfants 

lors de rendez-vous à l'externe. 
 
 

Ayant à cœur le bien-être et l'épanouissement 
des enfants lors des hébergements, La Débrouille 
propose diverses sorties, axées sur le plaisir des 

enfants. 
En 2018-2019, 40 sorties bonheur ont été 
réalisées avec les enfants de la maison. 

Sorties au parc, pique-nique, crème molle, 
bibliothèque... 

 
 
 

DANS LE CADRE DES ACTIONS EN LIEN 
AVEC LE MOIS DE L'HISTOIRE DES NOIR-E-S, 

LA DÉBROUILLE A SOUHAITÉ ENRICHIR SA 
SALLE DE JEUX DE LIVRES ET JOUETS PLUS 

ENGAGÉS, ÉGALITAIRES ET PRÔNANT LA 
FORCE DES DIFFÉRENCES ! 

 
 

Le rôle des intervenantes 

jeunesse est d’accompagner les 

mères dans leurs besoins face à 

leurs enfants et diminuer les 

conséquences de la violence 

vécue par ces derniers.

Les enfants sont aussi 
des victimes de violence 

conjugale.
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Formation continue des intervenantes

Afin de continuer d'offrir et d'assurer des services de qualité pour les femmes et les 
enfants, La Débrouille participe à de nombreuses formations afin d'accroître le champ de 

compétences de ses travailleuses. 
 

Cette année nous nous sommes enrichies de: 
 
 

• Interculturalité et intervention communautaire 
 

• Intervention jeunesse 1 
 

• Agressions sexuelles au Québec et Canada 
 

• Intervention féministe 1 
 

•Parcours des victimes dans le système judiciaire (Association québécoise plaidoyer 
victimes) 

• Gouvernance des organismes communautaires autonomes (TROC) 
 

•Échelle salariale (TROC) 
 

• Symposium de philosophie féministe à l'Université Laval 
 

• RCR : Sécurité au travail 
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Représentation et concertation

Active dans son milieu afin de continuer à lutter contre la violence conjugale et à défendre les 

droits des femmes victimes, La Débrouille siège sur: 

 

• La Table de concertation des groupes de femmes du Bas-St-Laurent 

• Le Comité d’action contre la maltraitance des personnes aînées (CAMPA) 

• Le Comité élargi 8 mars 

• Le Carrefour Sécurité violence conjugale 

• La Table régionale des organismes communautaires du Bas St-Laurent (TROC) 

• Table d'arrimage en violence conjugale, violence familiale et agressions à caractère sexuel 

(CISSS Bas-St-Laurent) 

• Table stratégique intersectorielle régionale en santé mentale et dépendance 

• Comité de travail sur la mise en oeuvre du protocole socio-judiciaires 

• COSMOSS Rimouski-Neigette 

• Regroupement contre l'Appauvrissement (R.C.A) 

•Un Comité de travail de concertation et réflexions avec des partenaires du milieu concernant 

la mise en place du protocole socio-judiciaire en matière de violence conjugale. 
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Représentation et concertation

Regroupement des maisons pour femmes victimes de violence conjugale

La Débrouille est membre du Regroupement des maisons pour femmes victimes de 
violence conjugale. Ce Regroupement comporte 43 maisons membres à travers la 

province. Le Regroupement a une mission d'éducation, de sensibilisation et de défense de 
droit. Il contribue à faire évoluer les lois et les politiques afin de rendre plus adéquates  les 
mesures de protection pour les femmes et enfants victimes de violence conjugale. Dans 

une perspective de prévention, il déploie un éventail de stratégies pour aider tous les 
acteurs de la société québécoise à mieux comprendre, dépister et agir en matière de 

violence conjugale. 
Le Conseil des régions est l'instance décisionnelle du Regroupement, c'est-à-dire son 

conseil d'administration. Il est formé de 15 déléguées régionales élues par les maisons de 
leur région et ensuite en assemblée générale. Au Bas-St-Laurent, c'est présentement 

L'autre Toit du KRTB , de Cabano qui a été nommé pour représenter les maisons de la 
région jusqu'en mai 2020. La représentante a participé cette année à 6 rencontres du 

Conseil des régions. 
 

Inter-maison: 
Afin de transférer l'information recueillie au Conseil des régions, de discuter et même 

prendre position, les 3 maisons d'aide et d'hébergement de la région du Bas-St-Laurent se 
sont rencontrées à 3 reprises au cours de l'année. 

 
 
 
 
 

Cette année, le Regroupement a 
fêté son 40ème et nous avons eu 
le droit à toute une soirée festive 
haute en émotions et mémoires 

collectives. 
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Engagée à offrir une toile dense de services adaptés aux femmes victimes de 
violence conjugale, La Débrouille se mobilise et s'investie lors des assemblées 

générales de partenaires clés, notamment : 
 

• CALACS de Rimouski 
• Centre-femmes de Rimouski 
• Centre-femmes de La Mitis 

• TROC BSL 
• Regroupement des maisons pour femmes victimes de violence conjugale 

Représentation et concertation
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Action collective et défense des droits

Rencontres au Cégep avec des étudiant.e.s, le CALACS de Rimouski, le Centre- 

femmes de Rimouski pour planifier les 12 jours d’action pour l’élimination des 

violences faites aux femmes

Présentation du documentaire Nouveau Départ à la Salle-Georges Beaulieu, suivi 

d'un témoignage et d'un échange avec le public. Le documentaire met en lumière 

le parcours de 5 femmes ayant vécu la violence conjugale

Soirée commémorative  le 6 décembre à l'Atrium de l'UQÀR

Distribution de rubans blancs le 6 décembre au Cégep de Rimouski

Participation pour une troisième année à la Campagne Municipalités alliées . 

Dorénavant, les 22 municipalités  des MRC Rimouski-Neigette et Mitis se sont 

alliées contre la violence conjugale. 

Levée de drapeau des Municipalités alliées contre la violence conjugale  à l'Hôtel 

de ville de Rimouski  avec la présence de Marc Parent, maire de Rimouski.

 

12 jours d'action pour l'élimination des violences faites aux femmes:

Municipalités alliées contre la violence 

conjugale 

Lancée en 2016 par le Regroupement des maisons 

pour femmes victimes de violence conjugale et ses 

43 maisons membres, cette campagne est une 

invitation aux municipalités du Québec à s’engager 

dans la lutte contre la violence conjugale.
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Actions collectives et défense des droits

Participation à la manifestation nationale de clôture à Québec de « Villes en villages pour 
le droit au logement» avec FRAPRU.  
 
Participation à l'échange électoral  sur le thème « La parole communautaire»  avec les 4 
candidat.e.s  à Rimouski.  
 
Participation à la Flash-mob organisée par la TROC qui visait à porter les revendications 
des organismes communautaires auprès des candidatEs dans le cadre de la campagne 
électorale provinciale et à leur demander des engagements 
 
Participation à La Nuit des sans-abris, précédée par une marche symbolique de la lutte à 
la pauvreté. 
 
Participation à un Forum citoyen sur le partage d'une vision d'une faculté de médecine 
socialement responsable. La Débrouille y était pour les sensibiliser à ce que vivent les 
femmes victimes de violence conjugale et leurs enfants. 
 
Consultation avec Peter Schiefke et Alicia Castelli, secrétaire parlementaire au ministre de 
la Sécurité frontalière et la Réduction du crime organisé, pour les sensibiliser aux enjeux 
des armes à feu en ce qui à trait la sécurité des femmes et des enfants victimes de 
violence conjugale.  
 
Participation à la mobilisation lors de la journée mondiale de la justice sociale le 20 février. 
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Actions collectives et défense des droits

Une rencontre a été organisée  par la Table des groupes de femmes du Bas-St-Laurent en 
compagnie d’Harold Lebel (député de Rimouski), Nancy Gagné (attachée politique de 

M.Lebel) ainsi que Guillaume Cantin (attaché politique du député Pascal Bérubé, de Matane- 
Matapédia). Dans le cadre de notre implication au sein de la Table des groupes de femmes 

du Bas-St-Laurent, Le CALACS de Rimouski, le Centre femmes de Rimouski, le Centre 
femmes de Matane, La Débrouille et la coordination de la Table des groupes de femmes du 
Bas-St-Laurent étaient présentes. Lors de celle-ci, nous avons discuté de différents enjeux 

qui touchent les femmes dans la région du Bas-St-Laurent. 
 

Dépôt collectif du Programme de Soutien aux Organismes Commuanautaires avec la TROC. 
 

Dans le cadre du Mois de l'Histoire des Noir-e-s,  la Débrouille, en partenariat avec le Centre 
femmes de Rimouski et Accueil et Intégration B.S.L ont organisé un 5 à 7 interculturel  le 21 
février dans le but de s'unir entre femmes dans la diversité. Ce fût un moment de rencontre 

haut en émotions et remplie d'humanités.  Nous avons eu la chance d'avoir avec nous la 
talentueuse Elise Argouarch qui a ajouté de la poésie à la soirée!  

 
À chaque année, la Débrouille s'implique dans le Comité élargi 8 mars. Cette année, l'activité 

choisie pour le 8 mars fût la pièce de théâtre «Robertine» , écrit par Paul Fortier, mise en 
scène par Denis Leblond et interprétée par Stéphanie Pelletier et Paul Fortier, Plus de 350 

personnes ont assisté à la pièce de théâtre! Plus jamais Robertine ne sera oubliée... 
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Sensibilisation dans la communauté

Sensibilisation CEGEP- 
Université dans des 
programmes tels que: 
éducation spécialisée, 

techniques policières, travail 
social....pour un total de 126 

personnes rejointes. 
 

Sensibilisation à l'OMH 
auprès des employé-e-s 

pour un total de 13 
personnes rejointes. 

 
Sensibilisation auprès de 

l'équipe interdisciplinaire 
enfance famille au CLSC 
de Rimouski. 16 personnes 

rejointes. 
 

Kiosque à l'école 
secondaire Mistral le 21 
Février 2019. Nous avons 
rejoint plus de 50 jeunes.

Notons également 
que 27197 personnes ont 
été rejointes par nos 72 
publications Facebook 

cette année !!
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Médias

 
* Campagne municipalités alliées contre la violence conjugale. Article dans l'Avantage : 
https://www.lavantage.qc.ca/article/2018/11/27/onze-municipalites-mobilisees-contre-la- 

violence-conjugale 
 

* Campagne municipalités alliées contre la violence conjugale. Article dans Radio-Canada: 
https://ici.radio-canada.ca/nouvelle/1138288/municipalites-bas-saint-laurent-violence-conjugale 

 
* Article paru dans L'Avantage, concernant la programmation des 12 jours d'action organisé par 
la Débrouile : https://www.lavantage.qc.ca/article/2018/11/29/les-12-jours-contre-les-violences- 

faites-aux-femmes-se-poursuivent 
 

* Entrevue donnée à CFYX FM93 Rimouski dans le cadre des 12 jours d'action 
 

*Entrevue donnée à Radio-Canada dans le cadre des 12 jours d'action 
 

*664 demandes d'aide à la Débrouille en 1 an. Article paru dans L'Avantage: 
https://www.lavantage.qc.ca/article/2018/11/29/la-debrouille-a-repondu-a-664-demandes-d- 

aide-depuis-un-an 
 

*Le comité élargi 8 mars a dévoilé lors d’un 5 à 7 à la microbrasserie Le Bien, le Malt, l’activité 
2019 qui marquera la Journée internationale des femmes à Rimouski: 

www.lavantage.qc.ca/article/2019/01/28/la-piece-robertine-fera-des-vagues-le-8-mars 
 
 

23



Nos stagiaires en 2018 - 2019

Aurélie, étudiante en psychosociologie 
 

Marie-Pier, étudiante en psychosociologie 
 

Le mandat de Aurélie était double. Le premier volet consistait à procéder à une 
analyse de la philosophie d’intervention à l’œuvre dans les pratiques de notre équipe 
d’intervenantes, dans le but de travailler collectivement à l’instauration et à 
l’intégration d’une compréhension et d’une vision commune de la philosophie 
d’intervention féministe en contexte de violence conjugale. 
 
Le second volet de son stage avait pour objectif l’instauration d’une culture de 
codéveloppement professionnel axé sur la solidarité et la réflexivité, et assurer sa 
mise en œuvre. Pendant son stage, Aurélie a réalisé une vingtaine d’entretien avec 
les travailleuses, en plus d’animer cinq rencontres de codéveloppement professionnel 
et de nous transmettre les bases nous permettant d’assurer la pérennité de ce modèle 
dans notre équipe. 

Le mandat de Marie-Pier a été de soutenir La Débrouille dans l’évaluation et la 
restructuration de notre programme d’intervention de groupe à l’externe. Le 

premier volet du stage consistait à contribuer à l’animation des suivis de groupe 
afin de voir comment intégrer davantage les dimensions expérientielles et 

artistiques dans l’accompagnement des femmes. 
 

Le deuxième volet consistait en l’analyse de pratique de notre intervenante à 
l’externe, afin de contribuer à son actualisation et de revoir l’offre de services 

externes de La Débrouille. Soutenue par les collègues intervenantes, Marie-Pier a 
mis en œuvre un projet d’envergure. Des ateliers créatifs ont été donnés à un 

groupe de dix femmes victimes volontaires, qui a intégré des femmes à l’externe et 
à l’hébergement. Ce projet, intitulé Osons nos histoires, a culminé par une 

exposition d’art communautaire au Musée Régional de Rimouski.  
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Partenaires dans la communauté

Moisson Rimouski-Neigette, Centre de crise et de prévention du suicide, L’Entraide- Le 
Rameau, CAVAC, Sureté du Québec, Hôpital de Rimouski-psychiatrie, Aide juridique, OMHR, 

CALACS, Centre-femmes de Rimouski, Centre-femmes de La Mitis, TROC BSL, Cégep de 
Rimouski, Centre de formation Rimouski-Neigette, Carrefour sécurité violence conjugale, 
Procureur de la couronne, Accueil et intégration Bas St Laurent, Université du Québec à 
Rimouski, Comité logement de Rimouski, Action-Populaire de Rimouski et plus encore! 

 
Nous sommes chanceuses de pouvoir œuvrer avec vous afin d'offrir les meilleurs 

services aux femmes et enfants victimes !
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Partenaires financiers

Dons

Merci à nos partenaires financiers et à 
la communauté de nous aider à 

accompagner au mieux les femmes et 
les enfants victimes année après 

année !
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